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À tous les lecteurs de la

revue «PRECURSEUR »

les Soeurs Missionnaires de l'Immaculée-Conception

offrent leurs meilleurs voeux

de Joyeux Noël,

de Bonne et Heureuse Année!



Manon Leclerc, 
Contrecoeur,
Cté Verchères, P.Q.

Seigneur, je ne suis pas bien grand 
Je ne suis pas fier, ni hautain,
Je ne suis qu’un enfant 
À qui on donne ia main.

Seigneur, on m'a dit que tu aimes 
Les courtes prières d’enfant... 
Alors que penses-tu des étrennes 
Que je veux offrir à mes parents?

Beaucoup de SANTÉ...
Il paraît que c’est nécessaire pour travailler!

Beaucoup d’AMOUR...
Il paraît que c’est ce qu’il y a de plus important dans la vie!

Beaucoup de PAIX...
Il paraît que Tu l’as promis aux hommes de bonne volonté!

Seigneur, ces étrennes-là, partage-les avec tous les gens 
de la terre!



L’Année internationale de l’enfant

L Assemblée générale des Nations Unies proclame 1979, 
l'Année internationale de l'Enfant.

Cette année internationale s'adresse aux enfants de tous 
les pays du monde plus particulièrement aux jeunes en­
fants.

Voilà une invitation importante si l’on songe que les trois 
quarts des enfants qui naîtront cette année n'auront devant 
eux qu'une brève vie, hantée par les maladies chroniques et 
par la faim. La véritable paix ne signifie pas uniquement 
l'absence de conflits armés, mais aussi et surtout la possibi­
lité de jouir de la vie et de toutes ses bénédictions.

L Assemblée générale des Nations Unies décrétait en no­
vembre 1969, la Déclaration des droits de l’enfant. En pren­
dre connaissance est un premier pas de sensibilisation à la 
cause enfantine.

DÉCLARATION DES DROITS DE L’ENFANT

«Tous les enfants ont droit à:
1) jouir de tous les droits énoncés sans aucune exception 

et sans distinction de race, de couleur, de sexe, de 
religion ou de nationalité;

2) une protection spéciale et les possibilités et facilités 
nécessaires pour se développer d une façon saine et 
normale dans la liberté et la dignité;

3) un nom et une nationalité;

4) la sécurité sociale, une alimentation, un logement, des 
loisirs et des soins médicaux adéquats;

5) un enfant handicapé doit recevoir les traitements, l'édu­
cation et les soins spéciaux dont il a besoin;

6) l'amour et la compréhension dans une atmosphère d’af­
fection et de sécurité, sous la responsabilité et la sauve­
garde de ses parents autant qu’il est possible;

7) une éducation gratuite et des loisirs qui lui donnent la 
possibilité de développer ses facultés individuelles;

8) une protection et une assistance prioritaire en cas de 
désastre;

9) une protection contre toutes formes de négligence, de 
cruauté et d'exploitation;

10) une protection contre toutes formes de discrimination. »

Assemblée générale des Nations Unies.

Oui, au fil de l’année, il fera bon de contempler ces visages 
des enfants du monde. Ne sont-ils pas «reflets de la ten­
dresse de Dieu», Père de tous les hommes? Ils nous invi­
tent à leur offrir le meilleur de nous-mêmes!



Enfants du monde... tous fils d’un même père

a»■iSfcfil

INTRODUCTION:

L’Année internationale de l’Enfant — 1979 — suscite 
beaucoup d'intérêt, mais ne va pas sans poser quelques 
questions aux éducateurs, particulièrement face à l’impact 
qu elle peut avoir sur les enfants eux-mêmes.

Est-ce une année où les adultes se préoccupent systéma­
tiquement des droits de l’enfant, des grandes questions sou­
levées par l’éducation, le bien-être, la nutrition, la répartition 
et l’exploitation des enfants? Tout ceci est intéressant mais 
cela devient ainsi une année de l’enfance. C’est un peu 
l’orientation qui se dégage de tous les documents émis de 
l’Unesco.

Ou est-ce vraiment une année de l’enfant qui déploie des 
mécanismes susceptibles d’éveiller une certaine conscience 
et solidarité universelle du monde enfantin: une année inter­
nationale de l’enfant... pour l’enfant et par l’enfant?

Nous ne voulons pas porter de jugement sur l’année en 
cours. Tout en nous situant au carrefour des deux orienta­
tions, voici quelques réflexions sur une question qu’on nous 
a souvent posée dans notre travail d’animation du Service 
Mond-Ami.

Compte tenu du peu d’ampleur du champ de conscience 
d’un enfant, est-ce possible de l’éveiller valablement à l’exis­
tence des enfants des autres nations?

LE PETIT MONDE DES ENFANTS

Le monde des enfants est restreint à leur entourage immé­
diat, surtout pendant la période pré-scolaire. À cet âge-là, le 
monde pour un enfant est un ensemble merveilleux de sen­
sations, d’objets, de couleurs et de quelques personnes qui 
l’entourent. C’est un tout complet et harmonieux où il trouve 
tout ce qu’il faut pour le satisfaire et lui permettre de s’épa­
nouir. La venue inopinée d’un étranger le laisse complète­
ment indifférent ou le trouble plus ou moins profondément 
selon le mode d’intervention de cet étranger dans son petit 
monde.



Enfants du monde...

Avec la première année de scolarisation, bien souvent 
c’est une crise sérieuse pour un enfant. Non seulement son 
petit monde éclate... mais on lui impose avec plus ou moins 
de ménagement, tout un autre monde fourmillant de nou­
veaux intervenants. Une quantité d’enfants inconnus, une 
série d’adultes étrangers, chauffeurs d'autobus, profes­
seurs, directeurs d’école, infirmiers, etc. interviennent dans 
son monde avec l’intention de l’influencer, pas seulement de 
jouer avec lui. C’est le phénomène de la socialisation par la 
scolarisation.

Avec le temps, l’enfant s’y adapte et s’y plaît même. Son 
esprit s’ouvre, ses découvertes nouvelles lui donnent le goût 
de l’aventure et il intuitionne que ses horizons peuvent écla­
ter bien au-delà des frontières connues de son petit monde.

Avouons cependant que le monde d’un enfant est bien 
petit. Il est restreint à ce qu’il connaît, aux différents endroits 
ou localités qu’il a pu visiter. Il a un monde à lui... et le 
monde est encore une notion très abstraite pour lui!

ENFANTS DU MONDE...

À partir de telles considérations, plusieurs pédagogues 
mettent en doute la possibilité de sensibiliser les enfants 
d’ici à l’existence des enfants des autres nations, comme le 
Service Mond-Ami le fait depuis plusieurs années et comme 
le désire l’Année internationale de l’Enfant.

Nous croyons que l’extraordinaire dynamisme de la vie 
nouvelle d’un enfant porte en lui-même une curiosité sur le 
monde. Une curiosité qu’il cherchera à assouvir pendant 
longtemps! Les limites même de son petit monde, sont un 
appel et parfois une provocation à découvrir ce qu’il y a 
au-delà de ses frontières. Bien que confortable et en sécu­
rité dans son monde, l’enfant est instinctivement un cher­
cheur et un explorateur. Il veut savoir ce qu’il y a dans le 
ventre de sa poupée, de l’autre côté de la clôture... Il veut 
savoir ce qu’il y a au bout du lac et au-delà des montagnes.

À l’âge scolaire, l’enfant n'a pas une conscience géogra­
phique claire et précise. Mais il sait qu'il y a quelqu'un ail­
leurs! La télévision et les imprimés sont là pour piquer sa 
curiosité. Il regarde la télévision, il entend parler de «toutes 
sortes de mondes» qui ne lui ressemblent pas, qui vivent de 
façons différentes et parfois curieuses... on appelle ce 
monde-là, Vietnamiens, Arabes, Africains, Libanais, etc. 
L’enfant ne sait pas où les situer exactement, mais il sait 
très bien qu’il y a quelqu'un, et d’autres enfants ailleurs. 
Dans l’imagination du petit citadin que j’étais, ces étrangers 
et les frères lointains dont on me parlait, se retrouvaient 
tous vaguement au-delà du coin de rue qui marquait la li­
mite de mon monde autorisé par mes parents.

Tout ceci ne constitue peut-être pas les meilleurs moyens 
pour éveiller une conscience et une solidarité enfantine uni­
verselle, mais nous croyons que se trouvent là des élé­
ments qui nous permettent d’appuyer notre travail d’éduca­
teur. Dans un monde devenu un grand village, il est possi­
ble, utile et nécessaire que ce travail d’éveil et de sensibilisa­
tion auprès des petits trouve appui, prenne envergure. C’est 
une pierre à apporter à la coopération internationale.



• • • tous fils d’un même père

DES AMIS, DES FRÈRES

Comment? En partant des faits et gestes qui caractérisent 
le monde enfantin, faire ressortir les valeurs positives et 
universelles qui feront découvrir à l’enfant d’ici que tous les 
enfants du monde sont ses amis... ses frères... parce qu’ils 
sont tous semblables.

Avant d’insister sur les différences, pourquoi ne pas éveil­
ler en partant des ressemblances qu’on retrouve chez tous 
les enfants du monde. On évitera ainsi de faux sentiments 
de supériorité ou de pitié.

En effet, quelles que soient la nationalité, la civilisation, la 
couleur de la peau, la religion ou la langue, il y a partout 
dans le monde, sous tous les climats, des bébés qui nais­
sent. Ils ont fondamentalement tous les mêmes besoins et 
les mêmes droits. Partout dans le monde, les enfants gran­
dissent, sont curieux. Ils font à peu près les mêmes appren­
tissages et cherchent à apprendre, à comprendre. Partout 
les enfants jouent, rient et pleurent. Partout ils ont faim de 
nourriture et d’affection. Partout ils ont besoin de soins et 
d’environnement. Partout ils apprennent à parler, à supplier 
et à prier. Partout ils apprennent à connaître et à aimer. 
Partout les enfants sont plus ou moins contrariés par les 
adultes qui ne comprennent rien comme dit le Petit Prince... 
et partout ils apprennent à obéir. En deuxième étape, on 
fera ressortir que ces droits et ces besoins sont vécus diffé­
remment selon le contexte.

Cette énumération n’est pas exhaustive, elle montre bien 
par quels faits et gestes on peut éveiller positivement une 
certaine conscience universelle chez les enfants. Il y a évi­
demment une contrepartie à tout cela et parfois une néga­
tion quand on compare les situations culturelles, économi­
ques et politiques des différents pays. Mais c’est ici qu’inter­
vient toute la finesse de l’éducateur pour éviter de tomber 
dans une fausse supériorité, une fausse morale. L’éduca­
teur ne doit-il pas conduire l’enfant sur le chemin de l’en­
traide, de l'amitié?

TOUS, FILS D’UN MÊME PÈRE...

Ces façons de concevoir la solidarité enfantine découlent 
de points de vue humanitaire, psychologique et sociologi­
que, pour ne pas dire simplement de bon sens. Mais notre 
baptême, qui fait de nous un être chrétien et missionnaire, 
ajoute une tout autre dimension et une autre motivation à 
la solidarité enfantine universelle. En cela la catéchèse des 
tout-petits, dès le manuel de la première année, est très 
explicite et ouvre toute large une autre voie aux éducateurs 
chrétiens. «Le Seigneur Jésus est venu pour tous les hom­
mes de la terre», et «Nous sommes tous, les fils d’un 
même Père».

Quelles que soient la couleur de notre peau et la teneur 
de notre contexte culturel, économique et politique, devant 
Dieu notre Père, nous avons tous la même valeur. Comme 
le dit Isaïe, Il nous connaît tous par notre nom et il nous 
aime tous. Le Père a pour tous les enfants du monde le 
même désir d’épanouissement et de «vie en plénitude». Jn, 
10,10. « C'est pour cela qu'il a envoyé son Fils pour tous les 
hommes de la terre» comme le répète la catéchèse.

Voilà pour nous chrétiens, baptisés et missionnaires, un 
devoir et un motif impérieux pour éveiller les enfants à une 
solidarité universelle. Souhaitons que l’Année internationale 
de l’Enfant rejoigne dans un profond respect et un grand 
amour beaucoup d’enfants et d'adultes. Ne sommes-nous 
pas tous «de la même famille»?

Jacques Levac, s.j.
Directeur national du Service Mond-Ami.

N.D.L.R.
Depuis onze ans, le Père Levac, jésuite, est directeur 

national d’organismes d'enfants, qui s'appelaient autrefois la 
Sainte Enfance et l’Oeuvre Missionnaire des Enfants, d’une 
part, la Croisade Eucharistique et la Jeunesse en Marche, 
d’autre part. Ces organismes fusionnés en 1973 s'appellent 
maintenant le Service Mond-Ami qui publie les revues Ami- 
Sol et Amigo pour les jeunes de l’école primaire.
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JANVIER
DIM. LUN. MAR.

1 2
Jour de l'An

7 8 9
Les Rois

14 15 16 

21 22 23 

28 29 30

1979 FÉVRIER
MER.

3

10

17

24

31

JEU. VEN. SAM.

4 5 6 

11 12 13 

18 19 20 

25 26 27
(J Premier quartier: le 5 à 11 h. 15 m. 
O Pleine lune: le 13 à 07 h. 09 m.

Dernier quartier: le 21 à 11 h. 23 m. 
0 Nouvelle lune: le 28 à 06 h. 20 m.

DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.
3 Premier quartier: le 4 à 00 h 36 m.
Q Pleine lune: le 12 à 02 h. 39 m.

J) Dernier quartier: le 20 â 01 h. 17 m.
A Nouvelle lune le 26 à 16 h 45 m.

1 2 3

4 5 6 7 8 9 10

11 12 13 14 15 16 17

18 19 20 21 22 23 24

25 26 27 28
Les Cendres

TEMPÉRATURE
1-2: incertain, 3-5: beau, venteux et froid, 6-9: 
froid et neige dans l'ouest, 10-14: période de 
tempêtes, 15-19: froid et venteux, 20-24: se 
remet au beau, 25-27: grands vents, 28-31: 
conditions variables et froid

TEMPÉRATURE
1-3: beau temps modéré, 4-7 venteux et me­
naçant, 8-11: vents violents et tempêtes; 12- 
15: froid et neige dans le nord, 16-19: mo­
déré et menaçant, 20-22: humide. 23-25: ora­
geux, 26-28: incertain.
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MARS 1979 AVRIL
DIM. LUN.
(J Premier quartier: le 
Q Pleine lune le
Ç) Dernier quartier: le

MAR.

5 à 16 h. 23
13 à 21 h. 14
21 à 11 h. 22

MER.
m.
m.
m.

JEU.

1
VEN.

2
SAM.

3
^ Nouvelle lune le

4 5
28 à 03 h 00

6

m.

7 8 9 10

11 12 13 14 15 16 17

18 19
Saint Joseph

20 21 22 23 24

25 26 27 28 29 30 31

DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

1 2 3 4 5 6 7

8 9 10 11 12 13 14
Les Rameaux Vendredi Saint

15 16 17 18 19 20 21
Pâques

22 23 24 25 26 27 28

29 30 O Premier quartier: le 4 à 09 h. 57 m
Q Pleine lune: le 12 à 13 h 15 m.

Dernier quartier: le 19 à 18 h. 30 m.
A Nouvelle lune: le 26 à 13 h. 15 m.

TEMPÉRATURE
1-3: tempêtes, 4-8 période de froid, venteux 
et désagréable, 9-13: incertain, 14-17: éclair­
cie et beau, 18-20: menaçant, incertain, 
21-25: neige et poudrerie, 26-27: doux et ven­
teux, 28-31: plus doux et menaçant dans cer­
taines régions.

TEMPÉRATURE
1-4 incertain et pluie dans certaines régions, 
5-8: désagréable, 9-12: température à la 
hausse, 13-17: agréable, 18-19: menaçant et 
incertain, 20-22: plus froid, 23-27: beau et 
agréable, 28-30: venteux et pluvieux.
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JUILLET 1979 AOUT
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM. DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

1 2
Jour du Canada

3 4 5 6 7
(J Premier quartier: le 1 à 05 h. 57 m

O Pleine lune: le 8 à 03 h. 21 m

Dernier quartier: le 14 à 19 h. 02 m
^ Nouvelle lune: le 22 à 17 h. 11 m

(ÿ Premier quartier le 30 à 18 h 09 m

1 2 3 4

8 9 10 11 12 13 14 5 6 7 8 9 10 11

15 16 17 18 19 20 21 12 13 14 15 16 17 18

22 23 24 25 26 27 28 19 20 21 22 23 24 25

29 30 31
(J Premier quartier le 2 à

O Pleine lune. le 9 à

€ Dernier quartier: le 16 à

15 h 24 m

19 h 59 m

10 h 59 m 26 27 28 29 30 31
0 Nouvelle lune: le 24 à 01 h. 41 m.

TEMPERATURE TEMPERATURE
1-3 conditions variables. 4-9 beau et plus 
chaud. 10-14 chaud et menaçant. 15-19: 
chàud et humide. 20-22 agréable et plus frais,
23-26: chaud et orages locaux. 27-31: mena­
çant. incertain •

1-4 se mettant au beau. 5-8 vague de cha­
leur. 9-12 menaçant. 13-17 orages locaux.
18-20 agréable plus frais. 21-23 plus chaud.
24-26 chaleur suffocante. 27-3' variable

_________  1
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SEPTEMBRE 1979 OCTOBRE
DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

O Pleine lune: le 6 à 10 h. 59 m.

Dernier quartier: le 13 à 06 h. 15 m.
0 Nouvelle lune le 21 à 09 h. 47 m.

(J Premier quartier: le 29 à 04 h. 20 m.
1

DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.

1 2 3 4 5 6

2 3 4 5 6 7 8 7 8 9 10 11 12 13
Fête du Travail

9 10 11 12 13 14 15 14 15 16 17 18 19 20
Action de Grâces

16 17 18 19 20 21 22 21 22 23 24 25 26 27
23

30 24 25 26 27 28 29 i 28 29 30 31 ïQ Pleine lune: le 5 à 19 h. 35 m.

Dernier quartier: le 12 à 21 h. 24 m.

Nouvelle lune: le 21 à 02 h. 23 m.
(J Premier quartier: le 28 à 13 h. 06 m.

TEMPÉRATURE TEMPÉRATURE
1-3: venteux et plus frais. 4-9 morne et mena­
çant, 10-12: venteux, 13-15: menaçant, 16-19: 
vents frais, 20-22: nuageux, orages locaux, 
23-26: vents chauds, 27-30: pluie.

1-4:. vents violents, 5-8: variable, 9-13: beau et 
chaud, 14-18: plus frais. 19-22: beau et agréa­
ble. 23-25: grands vents orageux, 26-31: pé­
riode incertaine
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NOVEMBRE 1979 DÉCEMBRE
DIM.

Q Pleine li 

Dernier 
^ Nouvelle 
(J Premier

LUN.
jne: le
quartier: le

3 lune: le '

quartier le !

MAR.
4 â 05 h 47 n•

11 à 16 h. 24 rr
19 à 18 h. 04 rr
16 à 21 h 09 rr

MER.

1.

1.

1.

1.

JEU.

1
La Toussainl

VEN.

2
t

SAM.

3

4 5 6 7 8 9 10

11 12 13 14 15 16 17

18 19 20 21 22 23 24

25 26 27 28 29 30

DIM. LUN. MAR. MER. JEU. VEN. SAM.
Q Pleine lune: le 3 à 18 h. 08 m.

€ Dernier quartier: le 11 à 13 h. 59 m.
^ Nouvelle lune: le 19 à 08 h 23 m

(J Premier quartier: le 26 à 05 h 11 m

2 3 4 5 6 7 8
Avent Immaculée-

Conception

9 10 11 12 13 14 15

16 17 18 19 20 21 22

^ tï 25 26 27 28 29
Noël

TEMPÉRATURE
1-4: froid, devenant orageux, 5-7: beau. 8-11 
tempêtes de pluie et neige fondante, 12-13: 
nuageux. 14-17 tempêtes, 18-21 éclaircie et 
froid, 22-25: rafales. 26-30: beau, froid persis-

TEMPÉRATURE
1-3: froid et menaçant, 4-7: modéré et beau, 
8-11 vents violents, 12-16: changeant, morne. 
17-20: neige fondante, 21-26: incertain et 
froid, 27-31: désagréable, froid et venteux



Une lettre de Chipata

À VOUS TOUS MES BIEN CHERS,

Dans le Précurseur de Mars-Avril 1977, paraissait un arti­
cle intitulé « CHIPATA A BESOIN DE TOI ». Dans la suite se 
sont manifestés des gestes d'amitié et de générosité, des 
gestes d'intérêt pour la cause missionnaire, enfin de sympa­
thie et même d’amour envers la grande soeur, la belle- 
soeur, l amie d'autrefois et de toujours pour quelques-uns, 
envers la missionnaire qu'on a peu connue mais avec qui 
on sympathise. A l'occasion, ces gestes se sont concrétisés 
par de généreuses contributions en faveur du Projet Chipata 
(Communications)... Et après, que s'est-il passé?

Eh bien! pour moi, ce fut d'abord la fin d'un merveilleux 
séjour au pays après huit années de mission... et un troi­
sième départ pour la Zambie. Je me suis arrêtée en Europe 
trois mois pour bénéficier d'un cours en «Communications, 
Expression de la Foi» par les audio-visuels et étude de la 
technique pour enregistrements divers. Le tout permettrait 
de réaliser le projet de Chipata qui consiste à la formation 
d une relève zambienne, particulièrement pour la production 
des programmes de radio et pour une initiation à la télévi­
sion. D'ici quelques années, l'Église zambienne aura à tra­
vailler à l aide des mass-media, il faut donc se préparer. En 
effet, le Gouvernement projette la construction d'un studio 
ici à Chipata; il importe de nous mettre à l’oeuvre sans 
retard en initiant des leaders chrétiens à la préparation des 
programmes tels que «les services du dimanche, dialogues 
chrétiens, interviews,» etc.

Le 26 décembre, je quittais l'Europe via Zambie et dès le 
lendemain à 6 hres a.m. nous atterrissions sur le sol zam­
bien, à Lusaka, la capitale. Une fois les formalités avec la 
douane terminées, je rejoins deux compagnes: S. Yvette 
Hervieux et S. Yvette Demers venues de Chipata pour me 
rencontrer... gentil, n'est-ce pas? Je profite de mon court 
séjour à Lusaka pour aller saluer quelques amis, particulière­
ment les collaborateurs à Radio-Zambie. Le Directeur du 
Département des programmes chrétiens me dit: «Nous pro­
jetons d aller à Chipata pour donner une session de broad­
casting. J'ai écrit à Mgr Mazombwe qui m'a répondu d'atten­
dre ton retour pour organiser cette session avec toi... » Voilà 
ma chance, dit-il, pourquoi ne pas faire les arrangements 
sur place? «Donne-moi un peu de temps... janvier est tôt»,

répondis-je. Cependant nous faisons une entente pour fé­
vrier. La session devra être oecuménique me dit M. Sen- 
tanda... «Bravo!» et nous nous quittons.

En arrivant à Chipata, je reprends un peu mon souffle! 
Après 19 heures de voyage (12 sur l'avion et 7 par voie 
ordinaire) quelques jours de repos sont bien accueillis. Un 
court voyage au pays voisin, le Malawi et... de retour... on 
se met à l'oeuvre.

Il y a du pain sur la planche en commençant par le cour­
rier. Tout va bien, petit à petit, notre session de broadcas­
ting s'organise. Le 23 février, nous partons en camionnette, 
neuf participants: comprenant le ministre de l'Église Angli­
cane, des catéchètes catholiques et ministres de l’Église 
Réformée de Zambie. La session a lieu à Katete, 50 milles 
d'ici. Après une heure de voyage, nous rencontrons les au­
tres participants ainsi que les trois animateurs venus de 
Lusaka: MM. Waswa Sentanda, Jumbe Ngoma, et T. Kum- 
wenda... Dès ce vendredi après-midi, la session débute par 
un exposé sur les moyens modernes de communication 
dans le monde et particulièrement en Zambie. M. Sentanda 
explique que le but premier est d’éveiller les leaders chré­
tiens à leur responsabilité ainsi que la possibilité pour eux 
d'utiliser ces nouveaux moyens mis à notre disposition pour 
transmettre le Message de Jésus... Cette première partie du 
programme a surtout consisté à stimuler et encourager les 
participants à collaborer à cet apostolat, nouveau pour la 
plupart d’entre eux, et aussi, à les éveiller à l'influence que 
la radio a sur l'étendue du pays. Oui, une bonne préparation 
est requise avant même d'adresser le message le plus court 
par radio...

En Zambie, nous sommes privilégiés à cause des nom­
breuses opportunités offertes pour communiquer le mes­
sage du Christ à travers les ondes et c'est un heureux de­
voir qui nous revient comme «Christian Broadcasters».

Au cours de la seconde journée, chaque participant s est 
initié à faire des enregistrements. Il y eut aussi des explica­
tions et démonstrations sur les genres de programmes pro­
posés par Radio-Zambie. Enfin la session se termine le di­
manche après-midi après un excellent exposé donné par M. 
Waswa Sentanda, le Directeur du Département des pro-



grammes religieux... Il rappelle aux participants que bien 
qu'ils ne soient pas nombreux, il en était heureux. Pour 
commencer son ministère, dit-il, le Seigneur n’a choisi que 
douze apôtres... pour moi le but premier de cette session 
est atteint: vous donner une occasion d’apprendre comment 
communiquer le Christ à de vastes audiences. En utilisant 
des moyens nouveaux qui sont maintenant à votre disposi­
tion vous pouvez atteindre les gens les plus éloignés du 
pays. Le second but était de donner à un groupe de leaders 
chrétiens de la région de Chipata un éclairage sur la respon­
sabilité qu est la leur, de faire passer le Message de Jésus à 
travers les ondes. De plus, ajoute-t-il, cette session est oecu­
ménique et cela me rejoint beaucoup... Dans plusieurs pays 
d'Afrique où les chrétiens n'ont pas fait l’effort de travailler 
ensemble, le christianisme ne semble pas survivre, mais 
quand nous nous unissons pour proclamer le Message de 
Jésus, nous devenons plus forts, donc nous survivrons... 
(Sentanda est un laïc, père de quatre enfants, membre de 
l’Église Anglicane).

Après la session, nous sommes revenus à Chipata. Le 
lendemain, nous nous rencontrions de nouveau avec les 
animateurs de Lusaka qui ont enregistré quelques program­
mes de radio. Le midi, les trois animateurs étaient accueillis 
chez nous pour le dîner.

Bien chers parents, amis et bienfaiteurs, ce que j’essaie 
de réaliser ici à l’aide des moyens de communication, c’est 
vous tous qui me le permettez. Soyez-en bénis et soyez 
assurés de ma sincère gratitude.

Evelyn O'Neill, m.i.c. en compagnie d’animateurs de Radio- 
Zambie.

Avant une session, rien de mieux pour creer des liens, que faire 
route ensemble.

Je vous porte tous dans ma prière

Evelyn O’Neill, m.i.c.
Les participants de la session Broadcasting organisée par Radio- 
Zambie. Dernière rangée à droite, Evelyn O’Neill, m.i.c.



Calendrier des 104 messes célébrées pour les Associés AMIC 
vivants et défunts dans nos maisons à travers le monde.

JANVIER FÉVRIER MARS
Maison Généralice (Mtl) 2
Mzimba (Malawi)
Port-au-Prince (Haïti)
Tananarive (Madagascar)
Kwansi (Taïwan)
Vancouver (Canada) 2
Yauri (Pérou)

Cochabamba (Bolivie)
La Boule (Haïti)
Ottawa (Canada) 2
Good Hope (Hong Kong)
Morondava (Madagascar)
Sapang Palay (Philippines)

Kaseye (Malawi)
Catavi (Bolivie)
Joliette (Canada) 2
Manila (Philippines) 
Tokyo (Japon)
Colon (Cuba) 
Trou-du-Nord (Haïti)

AVRIL MAI JUIN
Cap Haïtien (Haïti)
Pont-Viau (Canada) 2
San Juan (Philippines)
Ambohibary (Madagascar)
Cikungu (Zambie)
Lima (Pérou)
Louis-Colin (Montréal) 2

Davao (Philippines)
Résidence St-Hubert (Montréal) 
Chantal (Haïti)
Wakamatzu (Japon)
Québec (Canada) 2
Chapare (Bolivie)
Lac Caribou (Canada)

Ancud (Chili)
Mati (Philippines)
Mahabo (Madagascar) 
Shih Kuang Tze (Taïwan) 
Somerville (Montréal) 3 
St-Jean (Canada) 2 
St-Dominique (Canada) 2

JUILLET AOÛT SEPTEMBRE
Mzuzu (Malawi)
Irupana (Bolivie)
Les Cayes (Haïti)
Gagalangin (Philippines)
Koriyama shi (Japon)
San Bruno (Californie)
Trois-Rivières (Canada) 2

Chipata (Zambie)
Pucallpa (Pérou)
Champerico (Guatémala) 
Roche-à-Bateau (Haïti)
Maison-Mère (Canada) 2
Taipei (Taïwan)
Orphelinat (Haïti)

Chicoutimi (Canada) 2 
Ste-Dorothée (Laval)
La Paz (Bolivie)
Padada (Philippines)
Nan Ao (Taïwan)
Les Coteaux (Haïti) 
Plantagenet (Montréal) 2

OCTOBRE NOVEMBRE DÉCEMBRE

Kanyanga (Zambie)
Totonicapan (Guatémala)
Rimouski (Canada) 2
Port-Salut (Haïti)
Tak Sun School (Hong Kong) 
St-Laurent (Montréal) 2
Noviciat (Pérou)

Lima (Collège) Pérou
Katete (Malawi)
Granby (Canada) 2
Santa Luzmila (Pérou)
San Francisco (É.-U.) 2

La Havane (Cuba)
Antsirabe (Madagascar)

Mzambazi (Malawi) 
Limbé (Haïti)
Noviciat (Madagascar)

125 Maplewood (2) 
Intramuros (Philippines) 
St-Sulpice (Canada) 2



NOS PARTANTES

Haïti
4e

départ

Bolivie
4e

départ

Hong Kong 
4e

départ

Haïti
5e

départ

Rita Ouellette, m.i.c.
Lewiston Maine 

Dioc. Portland U. S.A.

Thérèse LeBlanc, m.i.c.
Moncton, N. B.
Dioc. Moncton

Marguerite Lamoureux,m.i.c.
Montréal 

Dioc. Montréal

Jeanne Guinois, m.i.c.
Montréal 

Dioc. Montréal

Philippines
2e

départ

Lucie Gagné, m.i.c.
St-Désiré-du-Lac-Noir 

Dioc. Québec

Malawi
3e

départ

Yvette Caron, m.i.c.
St-Alexandre Kamouraska 

Dioc. Ste-Anne-de-la- 
Pocatière

Malawi
3e

départ

Hong Kong 
1er

départ iJîE

Ghislaine Parent, m.i.c.
Drummondville 
Dioc. Nicolet

Marthe Laporte, m.i.c.
St-Norbert 

Dioc. Joliette

CADEAU-DÉPART
Votre “CADEAU-DÉPART”, joint au coupon suivant, aidera une de ces MISSIONNAIRES à atteindre sa mission et 
ainsi vous serez solidaire de son travail d'évangélisation.

Il me fait plaisir de vous envoyer le montant de . pour aider aux frais de voyage d’une de vos Soeurs partantes.

Procure des Missions des SS. Miss, de l’Immaculée-Conception 
121, Ave Maplewood, Montréal. H2V 2M2

NOM:

ADRESSE: 

VILLE: . . . 

CODE: . .

“Désirez-vous un reçu d’impôt?”

□ □
oui non



C’est le temps d’élargir son coeur... d’accueillir tous les gens de la terre! 

Une idée! Un abonnement à la revue «PRÉCURSEUR»

C’est un voyage autour de la planète! C’est une rencontre avec des missionnaires heureuses de partager la 
Bonne Nouvelle de Jésus jusqu’au bout du monde.

Accueillir le «PRÉCURSEUR»... c’est se faire un coeur universel!

Voici le coupon à envoyer pour faire partie de l’Affiliation qui donne droit à la revue «PRÉCURSEUR».

AMIC-PRÉCURSEUR 
C.P. 157, SUCC.: Laval-des-Rapides 
Ville de Laval, P.Q., CANADA 
H7N 4Z4

1 an .........
2 ans .......
à l’étranger 
à perpétuité $50.00

ADRESSE

VILLE

Je désire inscrire une personne défunte aux 104 messes célébrées pour les Associés:

CODE


